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AGIR TOUS POUR LA DIGNITÉ.  
“LÀ OÙ DES HOMMES SONT CONDAMNÉS À VIVRE 

DANS LA MISÈRE, LES DROITS DE L’HOMME SONT 

VIOLÉS. S’UNIR POUR LES FAIRE RESPECTER EST UN 

DEVOIR SACRÉ.”  J.WRESINSKI, FONDATEUR DU MOUVEMENT

Qu’ils soient ou non en situation de pauvreté, ce sont 
d’abord des enfants avec leurs potentialités, leur créativité. 
Il faut les écouter et faire entendre ce qu’ils vivent.

ET AUSSI : LA MAISON DE VACANCES DE LA BISE RÉOUVRE EN AOÛT P.2 
LES LECTEURS DU JOURNAL NOUS ÉCRIVENT P.3 
DES CANDIDATS À TERRITOIRES ZÉRO CHÔMEUR DE LONGUE DURÉE P.6 
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Avec ce numéro, vous 
trouverez une plaquette vous 
expliquant comment faire 
un legs ou une donation à la 
Fondation ATD Quart Monde. 
Merci à vous !
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l’éditorial

Des militants Quart Monde ayant 
l’expérience de la pauvreté sont allés 
sur les ronds-points, convaincus que 
c’était aussi leur lutte. Certains ont pu 
faire entendre leur point de vue. 
D’autres ont été déçus. « J’ai participé 
aux « gilets jaunes » car le pouvoir 
d’achat ça me concerne aussi, explique 
cette militante de Rhône-Alpes, mais  
je ne me suis pas sentie accueillie ni 
écoutée. Entendre que nous, on a encore 
moins qu’eux, ça ne les intéresse pas. 
Mais moi, à ATD, j’ai appris à prendre la 
parole, pas à suivre. Moi, je respecte 
l’autre, c’est une question de dignité. » 
Le président de la République déclare 
vouloir éradiquer la pauvreté, mais les 
mesures pour améliorer le pouvoir 
d’achat ne concernent que certaines 
catégories de la population. Elles ne 
répondent en rien à l’urgence de vivre 
dignement des 10 % les plus pauvres 
de notre société.
Verra-t-on un jour des responsables 
penser et agir pour une société 
véritablement juste, avec des politiques 
qui ne soient pas clivantes selon les 
publics mais conçues pour permettre 
l’accès de tous aux droits de tous ? 
C’est dans cette optique que des 
Universités populaires Quart Monde, 
rassemblant des militants et des 
citoyens engagés à leurs côtés, sont à 
pied d’œuvre pour faire entendre leurs 
voix et contribuer au Grand débat 
national. Considérer l’intelligence des 
plus pauvres, leur permettre de 
participer à l’élaboration des politiques 
publiques à partir de ce qu’ils disent de 
leur lutte quotidienne, doit demeurer 
un impératif national pour un monde 
plus juste. La mobilisation de tous est 
plus que nécessaire, il y a urgence ! 

Il y a urgence 

   ISABELLE BOUYER 
Membre de la délégation 
nationale d’ATD Quart Monde
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457 
personnes sans domi-
cile fixe sont décédées en 
2018, à l’âge de 48,8 ans en 
moyenne, selon le collectif 
Les morts de la rue.
Plus sur MORTSDELARUE.ORG

19 %
des bacheliers de milieu 
défavorisé poursuivent 
leurs études en dehors de 
leur académie contre 26 % 
de ceux de milieu très favorisé, 
selon l’INSEE. La raison :  
les déménagements ou les 
navettes quotidiennes, trop 
coûteux. 

52
C’est le nombre de 
médecins pour 10 000 
habitants en Autriche contre 
un seul au Rwanda et 
en Ouganda, selon l’Or-
ganisation mondiale de la 
santé (OMS).  

2 262 
migrants sont morts 
ou portés disparus en 
Méditerranée en 2018 
contre 3 139 en 2017, selon 
le Haut commissariat de 
l’ONU aux réfugiés (HCR). 
La Méditerranée reste la voie 
maritime la plus meurtrière 
pour les migrants. Plus sur 
WWW.UNHCR.ORG/FR-FR/NEWS/

LES CHIFFRES DU MOIS

Rejoignez nous ! 
                                        @ATDQM

 LA MAISON DE VACANCES 
DE LA BISE RÉOUVRE !
La maison de vacances de La Bise d’ATD 
Quart Monde, à Mesnay (Jura), va réouvrir 
en août 2019 et accueillir un séjour familial. 
Elle était fermée afin de mener d’importants 
travaux de réhabilitation, engagés l’été 
2018, portant sur l’accessibilité de la maison 
à des personnes à mobilité réduite et sur 
une meilleure isolation thermique et 
écologique. 
La Bise accueille depuis quarante ans des 
familles et des personnes seules en grandes 
difficultés pour vivre un temps de res-
sourcement. Pour certains parents, c’est 
aussi la possibilité de partager un moment 
de vacances avec leurs enfants placés. 
Les travaux, estimés à 1 million d’euros, 
sont financés grâce à nos amis donateurs et 
à une série de partenaires publics et privés. 
Les entreprises sont des entreprises locales 
heureuses de contribuer à ce projet pilote 
d’ATD Quart Monde.
Nous espérons que de nombreuses familles 
pourront y vivre cette année des séjours de 

Bonnenouvelle!

 LA MOBILITÉ INTER- 
NATIONALE DES JEUNES 
INÉGALE SELON LES MILIEUX  
La possibilité de partir à l’étranger durant 
ses études est très inégale selon les milieux 
sociaux, selon une étude du Céreq (le 
Centre d’études et de recherches sur les 
qualifications). À diplôme égal, les jeunes 
dont les deux parents ne sont pas cadres et 
ceux issus de l’immigration partent moins 
souvent, de même que les jeunes des quartiers 
prioritaires.
Par ailleurs, plus le niveau de diplôme 
augmente, plus on part à l’étranger. Quelque 
86 % des ingénieurs et des diplômés d’école 
de commerce ont fait des séjours interna-
tionaux. À l’opposé, les non-diplômés et 
les titulaires de CAP et de BEP ne sont res-
pectivement que 23 % et 24 % à être partis.  
Encore s’agit-il en grande majorité de 
séjours courts et ne débouchant pas sur 
des certifications
« Les jeunes d’origines sociales les plus  
modestes et ceux préparant des diplômes 
du secondaire pâtissent d’un double effet 
cumulatif, souligne le Céreq, ils partent 
plus rarement à l’étranger pour leurs études 
et leurs séjours sont moins valorisables 
sur le marché du travail. » Plus sur WWW. 
CEREQ.FR/PUBLICATIONS/   

Mauvaisenouvelle!

UNE UNIVERSITÉ POPULAIRE QUART MONDE EUROPÉENNE.
Une Université populaire Quart Monde s’est tenue au Parlement européen à Bruxelles le 6 
février 2019.  Les participants ont achevé leur préparation la veille sur place. (photo). Venus 
de neuf pays, ils ont échangé sur trois thèmes : les indicateurs de pauvreté et d’exclusion 
sociale en Europe, l’impact des politiques sur les familles vivant dans la pauvreté et le droit 
à l’existence légale. Plus sur ATD-QUARTMONDE.ORG     ©CM, ATDQM

 LES PHOTOS DU MOIS 

 FOCUS SUR 

Les personnes 
hébergées dans 
des centres d’accueil.
Fin 2016, 132 000 personnes 
étaient hébergées dans les 3 000 
établissements pour adultes et 
familles en difficulté sociale – 
centres d’hébergement et de  
réinsertion sociale (CHRS), maisons 
relais, centres d’accueil pour  
demandeurs d’asile (CADA) –, selon 
une étude de la DREES. Entre 2012 
et 2016, le nombre total de places 
a augmenté de 39 %, et le taux 
d’occupation frôle les 100 %.  
Dans les CADA, la hausse s’élève  
à 63 %, soit 14 000 places  
supplémentaires. Plus sur DREES.
SOLIDARITES-SANTE.GOUV.FR/
ETUDES-ET-STATISTIQUES/

vacances. Des chèques vacances peuvent, 
dans certaines conditions, soutenir ces 
départs. Contact : VACANCES.FAMILIALES.
LABISE@ATD-QUARTMONDE.ORG
Nous avons besoin de vous pour boucler le 
financement : WWW.ATD-QUARTMONDE.
FR/DONS/ 

Les demandeurs d’emploi fin 2018.
 Le nombre des moins de 25 ans et celui des inscrits depuis moins 
d’un an diminuent dans la quasi-totalité des départements, selon 
l’INSEE. À l’inverse, la situation se dégrade pour les seniors et 
pour les demandeurs d’emploi depuis plus de deux ans. Plus sur 
STATISTIQUES.POLE-EMPLOI.ORG/STMT/PUBLICATION  

 RETOUR SUR 
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 COURRIER 

Les lecteurs nous écrivent

 L’ÉTUDE DU MOIS 

Le mal-logement 
s’enracine en France
Près de 4 millions  
de personnes souffrent  
de mal-logement en France, 
selon le dernier rapport de  
la Fondation Abbé Pierre 
publié le 1er février 2019.  
Plus de 12 millions sont en 
outre touchées par la crise  
du logement – vivant dans  
des appartements trop petits, 
ayant des impayés de loyer,  
de charges. 
Plus de 900 000 personnes 
n'ont pas de logement 
personnel : 643 000 doivent 
habiter chez des tiers, 
143 000 sont sans domicile 
fixe, les autres étant 
hébergées dans des chambres 
d'hôtel ou des habitations  
de fortune. Par ailleurs,  
2,8 millions de personnes 
vivent sans le confort de base 
– pas d'eau courante, pas de 
douche, pas de coin cuisine, 
etc – , ou en « surpeuplement 
aggravé » – il leur manque  
au moins deux pièces. 
Le rapport relève 
l'augmentation de 50 % du 
nombre de personnes sans 
domicile entre 2001 et 2012. 
En raison de l'explosion du 
coût du logement, le nombre 
de personnes consacrant  
une part excessive de leurs 
revenus au loyer a, lui, bondi 
de 42 % entre 2006 et 2013. 
La fondation consacre  
une partie de son rapport  
à l'abandon de populations 
fragiles : les jeunes sortant  
de l'Aide sociale à l'enfance à 
leur majorité et les personnes 
sortant de prison et d'hôpital 
psychiatrique. Le plus 
souvent, elles n'ont aucun 
accompagnement et se 
retrouvent sans logement.  
Les anciens enfants placés sont 
ainsi sur-représentés parmi 
les jeunes à la rue. Plus sur 
FONDATION-ABBE-PIERRE.FR/   

15 mars grève scolaire mondiale 
pour le climat à l’appel de 
la jeune militante écologiste 
suédoise Greta Thunberg. 

19 mars à 19 heures soirée 
« Unis Sons Nous pour un 

monde solidaire » au profit 
d’ATDQM sur la Scène  
Watteau à Nogent-sur-Marne. 
Contact : 0148733767  

31 mars fin de la « trêve 
hivernale » durant laquelle les 

expulsions de locataires  
sont suspendues. 

22-28 avril chantier jeunes 
pour découvrir le Mouvement 
à la Maison de vacances  
familiales de La Bise (Jura). 

10 mai présentation à l’OCDE 
à Paris des résultats de la 
recherche sur les dimensions 
et les mesures de la pauvreté 
menée par ATDQM et  
l’université d’Oxford. 

18 mai Assemblée générale 
du Mouvement ATD Quart 
Monde France à Paris.

AGENDA

Je reçois depuis 

bien des années le 

journal d’ATD Quart 

Monde et je l’apprécie. 

Mais dans le numéro 

489, je lis un éloge 

du livre « Le retour 

des domestiques ». 

La présentation ne m’engage pas à être 

d’accord avec son contenu. C’est une  

généralisation abusive. 

Je suis obligée, vu mon âge (97 ans), de 

me faire aider : deux heures par semaine 

pour les courses et le ménage et quelques 

demi-journées en été pour un minimum 

d’entretien du jardin. Pour cela, je 

m’adresse à deux associations locales 

d’insertion. Évidemment, je profite de la 

réduction d’impôt correspondante. Mes 

seules ressources sont une retraite de 

1750 euros environ par mois. Je ne suis 

pas pauvre mais je ne pense pas être 

dans la catégorie des « nouveaux riches » 

qui profitent des pauvres. Il est parfois 

utile de ne pas voir qu’un seul aspect 

des choses. En toute amitié,  E.G., BRUNOY 
(ESSONNE) 

J’ai commencé dès 

juin 2017 à faire 

mon dossier pour la 

retraite. Je percevais 

alors l’allocation 

adulte handicapé. 

En février 2018, la 

CARSAT (Caisse 

d’assurance retraite) m’a fait savoir par 

courrier que j’avais le droit à 121 euros 

par mois. Je croyais avoir plus car j’ai  

travaillé plusieurs années. Quand j’ai  

téléphoné, on m’a dit de regarder sur  

internet ma simulation. Je n’ai pas internet. 

J’ai été chez une amie mais même après 

plusieurs essais, nous n’arrivions pas à 

nous connecter sur mon compte.

Le mois suivant, j’ai su par une assistante 

sociale que j’avais droit à une allocation 

vieillesse complémentaire. Je l’ai demandée 

à la CARSAT. J’ai reçu le dossier après  

deux mois et demi. J’ai ensuite tenté de télé-

phoner pour savoir où il en était. On me 

disait qu’on allait transmettre ma demande. 

Un jour, on m’a même raccroché au nez.

Mon seul revenu était 121 euros par mois. 

J’ai été obligé de faire des demandes 

d’aide financière. J’ai été faire la queue 

pour des colis alimentaires… J’en ai perdu 

le sommeil, la santé, mon moral et j’ai eu 

recours à des médicaments.

Heureusement, dans toutes ces démarches, 

pendant neuf mois, j’ai été soutenu par 

ATD Quart Monde et par des amis. Fina-

lement, j’ai dû faire appel au Défenseur 

des droits. Suite à son intervention, la 

CARSAT a réglé mon problème en huit 

jours.

Si j’avais eu un rendez-vous physique, 

jamais mon dossier n’aurait traîné aussi 

longtemps et je n’aurais pas eu l’humiliation 

d’aller quémander des aides.  
J., MILITANT QUART MONDE DE RENNES 
(ILLE-ET-VILAINE) 

Dans l’interview de 

Louis Maurin (le 

Journal d’ATD Quart 

Monde n°488), vous 

employez le mot 

« pauvrophobie ». Je 

me souviens qu’il a 

été choisi, après 

consultation des lecteurs, pour exprimer 

l’attitude de rejet à l’égard d’une  

personne pauvre ou face à une situation 

de pauvreté. Je trouve que ce mot sug-

gère davantage une peur vis-à-vis de la 

pauvreté, peur face à un pauvre, peur de 

basculer soi-même dans la pauvreté. 

Pour bien marquer la notion de rejet, on 

pourrait employer une expression comme 

« paupérostracisme », à partir de « paupé-

risme » et surtout de « ostracisme » qui 

correspond bien à l’idée d’exclusion ou de 

proscription. 

Ce mot n’est pas forcément facile à utiliser 

mais il donne l’occasion d’enrichir son 

vocabulaire en expliquant comment il a 

été construit .»  J-P. L, SAINT-VRAIN 
(ESSONNE)  

Bonjour à l’équipe,

Jolie première page, 

ce numéro 489 du 

Journal d’ATD Quart 

Monde coloré 

presque printanier. 

Excellente idée de 

traiter des Réseaux 

Wresinski qui sont une invention géniale. 

[...] J’apprécie cette liberté d’adhérer ou 

non que proposent les réseaux et le soutien 

qu’ils apportent à des personnes isolées 

qui veulent faire avancer les choses.  
MONIQUE PAIR, ALLIÉE ANCIENNE ET FIDÈLE.

Je vous remercie de 

votre petit journal. 

J’ai apprécié le re-

portage d’Amélie 

Lemoine au Pérou. 

Je vous présente 

mes meilleur vœux. 

Santé. Joie. Bonheur. 

La vie est également dure à supporter. 

Voyez tous nos gilets jaunes. Et puis les 

foulards rouges à Paris.  J.C. LA FERTÉ-
EN-OUCHE (ORNE)
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étaient des 
moments très 
forts d’échanges, 
de partage, qui 
nous donnent 
la pêche ! », « Je 
repars avec une 
“valise” pleine 
d’idées », « C’était 

très riche de découvrir d’autres façons de 
faire, de sentir combien les enfants sont 
pris au sérieux », « Je connais mieux l’esprit 
Tapori (la branche enfants d’ATD Quart 
Monde), je veux me mettre davantage à 
l’écoute de la parole des enfants »…
Plus de quatre-vingt personnes ont participé 
à la session organisée par ATD Quart Monde 
les 26 et 27 janvier 2019 à Pierrelaye 
(Val-d’Oise) sur le thème « L’enfant : acteur 
dans sa vie ». La plupart animent des 
bibliothèques de rue, dans des quartiers 
ou des communes défavorisés et délaissés 
où les enfants ont peu accès aux livres. 
D’autres sont membres de groupes Tapori 
ou travaillent avec des enfants au Centre 
de promotion familiale du mouvement, à 
Noisy-le-Grand (Seine-Saint-Denis).
Au vu de leurs commentaires, la plupart des 
participants sont partis reboostés dans leurs 
engagements, dans l’esprit du mouvement : 
un enfant ne peut être enfermé dans une 
catégorie, riche ou pauvre, il doit être 
regardé au travers de ce qu’il est, de ses 
potentialités, de sa créativité. 
Les participants ont beaucoup apprécié 
les échanges d’expériences en petits 
groupes,  avec le sentiment que si chacun 
agit dans un cadre particulier, il existe une 
solidarité, une unité dans leur engagement. 
L’intervention de l’association « Intermèdes 
Robinson », adepte de la pédagogie sociale, 
les a confortés dans leurs pratiques : on doit 
privilégier l’action en extérieur, comme les 
bibliothèques de rue. 
Les ateliers du dimanche matin - philo, 
théâtre-forum, haïku, photo langage, 
création artistique, conte, poésie - ont fourni 
des outils concrets. La soirée poésie a été un 
moment de plaisir. Avec trois mots tirés au 
sort, il fallait inventer un poème. Certains se 
sont découverts des talents cachés. Encore 

une idée à explorer avec les enfants. 
Les deux témoignages ci-dessous illustrent 
la volonté, à ATD Quart Monde, de laisser 
s’exprimer les enfants, de les écouter et de 
leur ouvrir le champ des possibles.     

CERCLES DE PARTAGE 
Katia Rayel est responsable de la 
bibliothèque de rue d’ATD Quart Monde 
à Beauvais (Oise), qui se tient le dimanche 
après-midi dans le quartier prioritaire 
Argentine, au pied des ensembles du 
Clos Saint-Antoine. Une vingtaine de 
personnes - des enfants mais aussi des 
parents - y assistent en moyenne chaque 
semaine. Il est arrivé qu’il y ait plus de 
cinquante participants. Depuis la fin 2016, 
la bibliothèque de rue se termine par un 

« cercle de partage ». Katia Rayel explique : 
« Après une heure, une heure et demie, on 
s’assied tous, à la même hauteur. Les règles 
sont que l’on ne se coupe pas la parole et 
que l’on ne répète pas ce que l’autre avant 
a dit.
On commence par les enfants car leur 
concentration est moindre, avec les 
questions les plus simples sur le sujet du 
jour. Les thèmes ont été choisis par les 
enfants ou, parfois, par les mamans. Des 
exemples : la misère à l’école, la violence, 
la guerre, la paix, la citoyenneté, le vote… 
On a fait deux cercles de partage sur les 
migrants, très riches et aussi très frustrants 
en raison des a priori qui se sont exprimés. 
Cela dure 15-20 minutes, une demi-heure 
au maximum. Lorsque, pour une raison 
exceptionnelle, nous ne pouvons pas faire 
la bibliothèque de rue, les enfants et leurs 
parents le regrettent et réclament le cercle 
de partage.  
Ces cercles sont pour les enfants et pour 
les familles. On discute de sujets que l’on 
n’aborde pas à l’école ou à la maison. On 
libère la parole, on pose de vrais problèmes, 
on partage les solutions. Une fois, on 
s’est interrogé sur ce qu’est Pâques. On 
a beaucoup évoqué le chocolat et on est 
arrivé à la religion. Un jeune musulman s’est 
demandé pourquoi il ne fêterait pas 

ET L’ON CHERCHA 
TORTUE, COLLECTIF 
D’ENFANTS DU BUR-
KINA FASO, 1999, 
ÉD. QUART MONDE, 

32 P., RELIÉ 10 €, BROCHÉ 4 €
Si les animaux de la brousse ne 
s’étaient pas rassemblés pour 
rechercher Tortue, ils n’auraient 
sans doute jamais trouvé l’eau 
nécessaire à leur survie. Un conte 
créé avec des enfants des rues de 
Ouagadougou.

LES ENFANTS 
ACTEURS DE LEUR 
DÉVELOPPEMENT,  
COLLECTIF, 2017, 
ÉD. QUART MONDE, 

DOSSIERS ET DOCUMENTS DE 
LA REVUE QUART MONDE N° 27, 
164 P., 10 €
À Noisy-le-Grand, ATD Quart 
Monde et Montessori sont parte-
naires pour défendre une école 
pleinement inclusive, qui s’adapte 
à l’enfant plutôt que de le faire 
entrer dans un moule scolaire. 

ÉVA, NATHALIE 
GENDRE
2005, ÉD. QUART 
MONDE, 64 P., 2 €,  
CAROLINE, ANNE-
MARIE TOUSSAINT, 

2004, ÉD. QUART MONDE, 32P., 
2 € Comment, avec les livres, 
la poésie, l’amitié, des enfants 
trouvent peu à peu leur place.

Qu’ils soient ou non en situation de pauvreté, ce sont d’abord des enfants avec leurs potentialités, 
leur créativité. Il faut les écouter et faire entendre ce qu’ils vivent : ce fut au cœur de la session 
enfance d’ATD Quart Monde. • Dossier réalisé par Véronique Soulé

Les enfants acteurs de leur vie 

À LIRE

 La bibliothèque de rue de  
Paris 19ème le 30 janvier 2019.  
©CM, ATDQM 

 Lors de la session Enfance d’ATD 
Quart Monde le 26 janvier 2019  
à Pierrelaye. ©CM, ATDQM

 Avec  
trois mots  

tirés au sort, il 
fallait inventer 
un poème.”
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Apprendre de  
nouvelles choses
Losseni et Lassau sont des  
jumeaux de 13 ans. Sénégalais,  
ils habitent l’hôtel social de Noisy-
le-Grand et fréquentent la biblio-
thèque de rue qui s’installe devant 
sur l’esplanade le samedi matin.  
Le 17 octobre 2018, Journée 
mondiale du refus de la misère,  
ils ont visité le Musée du Quai 
Branly, accompagnés par ATD 
Quart Monde.
Losseni : « Avec la bibliothèque de 
rue, j’aime apprendre de nouvelles 
choses, lire bien, savoir des choses. »
Lassau : « Les animateurs viennent 
aussi quand il fait froid, c’est  
courageux, ils viennent nous aider 
à apprendre à lire et à écrire. » 
Losseni : « On peut emprunter des 
livres, des Charlie, pour lire le soir 
au lit. »
Lassau : « Au musée, on a vu des 
sculptures et des bijoux d’Égypte. 
La dame a expliqué beaucoup  
de choses. »
Losseni : « Il y avait des Corans 
anciens et on a vu une vidéo  
avec des hommes qui se battaient 
contre l’ennemi. »
Lassau : « J’aime aller à Paris. Avec 
la famille, j’avais déjà vu la Tour Eiffel. » 
Losseni : « La visite a duré une 
heure et demie, j’étais pas fatigué, 
ça aurait pu durer encore plusieurs 
heures. ». 

5

lui aussi Pâques. C’est un échange 
de culture, on découvre d’autres choses. Le 
cercle de partage amène parents et enfants 
à dépasser leurs préjugés. »

NOUS SOMMES DES TAPORI !
Antoinette Kantoucar, volontaire 
permanente d’ATD Quart Monde, est 
responsable du groupe Tapori, la branche 
enfants du mouvement, à Marseille, qui 
intervient dans quatre écoles de la ville. 
Avec quatre autres animatrices, elle se rend 
à l’école Bugeaud de la Belle de Mai, un 
quartier populaire très multiculturel.
« Nous avions les CE2 l'an dernier, nous les 
avons suivis en CM1. C’est une bonne chose : 
Tapori est comme une graine qu’on sème. Il 

faut l’arroser pour avoir une bonne récolte. 
Après un an, on voit des avancées chez 
nos élèves. 
Nous avons 46 enfants, répartis en quatre 
groupes qui tournent. Les séances ont lieu le 
mardi de 15 heures 20 à 16 heures 30, elles 
sont très attendues par les enfants. Nous 
sommes très bien reçus par la directrice et 
les enseignants. 
Nous avons travaillé sur une lettre Tapori 
parlant d’un enfant, Bismillah, qui avait 
quitté l'Afghanistan pour la Pologne. Nous 
avons beaucoup échangé, regardé la carte 
du monde. Les élèves ont mesuré la distance 
que des enfants comme eux parcourent, 
avec leurs familles, pour vivre en paix.
Autour de la lettre, nous faisons des activités 

manuelles et on organise des ateliers philos. 
On fait circuler un bâton de parole. Il arrive 
qu’un enfant refuse de le prendre de la main 
d’un autre enfant (avec qui il est fâché). 
Nous lui expliquons. Qu’est-ce qu’un groupe 
Tapori ? On est ami, on se respecte, l’idée 
vient de la tête. On dit : “Nous, nous sommes 
des Tapori !” 
Depuis novembre, nous partons du livre 
Et l'on chercha Tortue, en particulier la 
phrase “Chaque personne a de la valeur”. 
Les enfants nous ont dit : “Avoir de la valeur, 
c'est accepter que chacun ait ses idées”. Ou 
encore : “Que l'on soit blanc ou noir, chacun, 
avec ses différences, a de la valeur”. ». 

LE CHIFFRE

58  
C’est le nombre de bibliothèques 
de rue d’ATD Quart Monde  
en France ; 3 sont en projet  
pour 2019.

NINA, 8 ANS.
Tu fais plein de choses, tu es 
dehors, tu lis, tu dessines, tu 
joues à la corde à sauter. 
J’aime trop. Les animateurs 
sont différents des maîtresses. 
Je retrouve Kadi et Kaili. 
Même quand il fait froid, je 
viens. Sauf une fois quand 
mon frère était malade. 
Quand il pleut, on est là, sous 
la tente. A la maison, je lis des 
livres mais toute seule, dans 
mon lit. Ici, je peux lire à plu-
sieurs. Des fois, l’animateur 
lit, d’autres fois, c’est moi qui 
lit à voix haute. La dernière 
fois, c’était « Tu préfères 
quoi ? ». Je te le lis ?  

 ABOUBAKARY, 10 ANS.
Je viens lire, dessiner, sauter 
à la corde. J’aime tout. Je 
rate jamais sauf quand j’ai 
foot. Je préfère ici, c’est plus 
libre. J’aime lire, je suis en 
CM2. Les animateurs viennent 
même quand il pleut, il vente, 
ils viennent pour nous faire 
plaisir. A la maison, je lis pas, 
sauf quand j’emprunte des 
livres à l’école, il n’y a pas de 
livres, que pour les petits.

HAWA, 10 ANS.
Les animateurs sont là pour 
nous aider, à chaque fois 
qu’on a besoin d’eux ils nous 
disent oui. Ma mère me dit : 
« ils sont pas là, il neige, il 

pleut ». Mais ils sont là. Et ça 
me choque, ils ont pas froid. 
J’aime bien les livres quand on 
doit trouver des choses, je 
rate parfois pour aller au 
restaurant de mon père. 

AMINATA 
9 ANS ET DEMI.
J’aime beaucoup la bibliothèque 
de rue. J’y vais avec ma cousine. 
Les adultes sont toujours là 
quand on a besoin d’eux. Là, il 
aident à tourner la corde à 
sauter. Ils aident aussi quand je 
comprends pas un mot dans 
les livres. 
J’aime les livres ici, les pages 
sont pas déchirées. La biblio-
thèque de rue, si j’ai rien envie 

de faire, je sais qu’ils sont 
toujours là. A la bibliothèque 
de mon quartier, on peut pas 
parler, on est dérangé. Ici, les 
gens sont calmes, parlent pas 
fort, font attention aux autres. 
Maman me laisse venir. Elle 
sait qu’on prend soin de nous 
ici. Ils nous donnent une cou-
verture quand on est fatigué. 

Les enfants prennent la parole 
Avec leurs mots, ils racontent la bibliothèque de rue d’ATD Quart Monde 
dans le dix-neuvième arrondissement de Paris.

 Lassau et 
Losseni avec leur 
grand frère Lamine 
(à g.) le 2 février 
2019. ©VS, 
ATDQM

 atelier lors 
de la session 
Enfance le 27 
janvier 2019 à 
Pierrelaye. ©CM, 
ATDQM, 

  une séance 
Tapori à l’école 
Bugeaud à Mar-
seille en 2018. 
©ATDQM

À NOTER  
Pour en savoir plus sur l’action 
enfance du mouvement et  
sur nos projets pour le 30e 
anniversaire, cette année, 
de la Convention internationale 
des droits de l’enfant, écrivez à  
DYNAMIQUE.ENFANCE.FRANCE@
ATD-QUARTMONDE.ORG 
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Territoires zéro chômeur de longue durée

Les candidats se pressent

R
eprésentants des communautés 
de communes Portes de la Creuse 
en marche et Bocage bourbonnais, 
de la communauté d’agglomé-

ration du Grand Guéret, du collectif Territoires 
zéro chômeur de l’Yonne, élus de l’Allier... Les 
candidats à rejoindre le projet étaient venus 
nombreux, le 31 janvier dernier, à la Journée 
portes ouvertes de l’entreprise à but d’emploi 
de Prémery (Nièvre) – baptisée EBE 58 –, 
créée dans le cadre de Territoires zéro  
chômeur de longue durée.
La manifestation, appelée « Laboratoire des 
travaux utiles », est organisée chaque année 
dans les dix territoires qui expérimentent le 
projet depuis début 2017. Objectifs : mieux le 
faire connaître et maintenir la mobilisation. 
Cette année, après l’annonce de l’extension de 
l’expérimentation par le président Emmanuel 
Macron, les questions étaient plus précises et 
l’impatience parfois palpable dans l’assis-
tance. Beaucoup étaient là pour apprendre 
des territoires précurseurs et pour évaluer 
leurs chances de faire partie de la deuxième 
vague. 

SALLE DES FÊTES
La journée a débuté par une séance de 
questions-réponses dans la salle des fêtes de la 
mairie de Prémery. Avec ses 2 000 habitants, 
c’est la principale ville de la communauté de 
communes Loire, Nièvre et Bertranges.
Comment au mieux se préparer et avec 
quels moyens alors que l’on n’est pas sûr 
d’être retenu ? Comment délimiter le territoire 
de l’expérimentation, la fourchette de 5 à 10 000 

habitants est-elle impérative ? Comment 
contacter les chômeurs de longue durée alors 
qu’on ne les connaît pas tous ? Le financement 
est-il assuré ?... Plus de deux heures d’échanges 
n’ont pas suffi à épuiser les questions. 
« Au début, on s’est beaucoup reposé sur les 
bénévoles, se souvient René Faust, président 
de l’EBE 58 et maire de Champlémy (336 
habitants), on s’est lancé chacun avec son 
matériel, son véhicule... Puis le Secours 
catholique nous a prêté un camion. »
« Il faut travailler très en amont et mettre 
ensemble toutes les volontés locales dans un 
objectif commun : trouver de l’emploi », a  
expliqué Marie-Laure Brunet, coordinatrice 
de l’EBE 58 et cheffe du comité local. Avant de 
rappeler la démarche : « Lorsqu’on embauche 
une personne, on lui pose trois questions : 
que savez-vous faire ?, que voulez-vous faire ? 
et que ne voulez-vous pas faire ? »
Les animateurs de la réunion n’ont pas caché 
que tout n’était pas simple – une instabilité 
à la tête de l’EBE, des encadrants qu’il faut 
former... Jacques Legrain  premier vice- 
président de la communauté de communes, 
a vanté un bilan positif  : « C’est une solution 
pour les personnes privées d’emploi. Pour 
certains, c’est même un tremplin pour aller 
dans des entreprises locales. Et cela dynamise 
tout le territoire. »

HANGAR
L’après-midi a été consacré à la visite de 
l’entreprise. Ouverte le 9 février 2017, elle 
compte 90 salariés, en CDI et payés au 
SMIC comme dans toutes les EBE, répartis 

dans différentes activités – conciergerie, 
bûcheronnage, maraîchage, recyclerie, 
motoculture ... 
Samantha coordonne l’équipe de la recyclerie 
installée dans un hangar de 2 500 mètres 
carrés. Elle travaillait dans les cuisines avant 
de connaître trois ans de chômage. « Ce que 
j’aime, c’est qu’on peut choisir son secteur, 
qu’on peut en changer et qu’on choisit 
aussi ses horaires. » Elle prend une coupure à 
midi pour déjeuner avec ses trois enfants 
âgés de 4 à 9 ans.
Dans leur petit atelier, Elizabeth et Virginie 
repeignent des meubles récupérés. Toutes les 
deux parlent d’« une passion ». Elizabeth 
était agent d’entretien, Virginie dans la ma-
çonnerie – « j’ai toujours su dessiner mais j’ai 
jamais osé », confie-t-elle. 
Marie, elle, est chargée des livres à la recyclerie. 
Un univers où elle se retrouve parfaitement. 
Petite, elle voulait être écrivain. « Mais une 
prof de français m’a cassée ». Aujourd’hui, 
elle écrit des romans à son compte. « Jamais 
j’aurais imaginé travailler dans le livre », dit-
elle avec une pointe d’émotion.   VS

Pour nous soutenir dans la durée, faites  
un don régulier.  Formulaire page 7.

□  Je fais un don  
de .......................................€

□  J ’adhère à ATD  
Quart Monde

Prénom et Nom..........................................

........................................................................

Année de naissance ……..................………

Signature …………................….........………

Allez sur WWW.ATDQM.FR ou 

envoyez votre chèque à l’ordre de 

ATD Quart Monde – 12 rue Pasteur 

– 95480 Pierrelaye. 
Tout don supérieur à 8 € donne droit  
à une réduction d’impôts de 66 %  
du montant du don dans la limite  
de 20 % du revenu imposable.

NOTRE ACTION 
DÉPEND DE 
VOS DONS 

Les territoires intéressés à rejoindre le projet étaient nombreux à la Journée 
portes ouvertes de l’entreprise à but d’emploi de Prémery, dans la Nièvre. 

LES CHIFFRES

10
territoires expérimentent le  
projet Territoires zéro chômeur 
de longue durée depuis 2017. 
En septembre 2018, le président 
Emmanuel Macron a annoncé son 
extension. D’ici là, une nouvelle 
loi doit être adoptée en 2019  
ou en 2020. 

658 
c’est le nombre de salariés  
au 30 novembre 2018 dans  
les entreprises à but d’emploi  
(EBE) créées sur les territoires 
expérimentaux. Depuis le  
début de l’expérimentation,  
734 emplois ont été créés. 

 INNOVATION 

À LIRE
UN EMPLOI, C’EST  
MON DROIT VÉRONIQUE 
SOULÉ, 2018, ÉD. QUART 
MONDE, 80 P., 3 €
Pour comprendre  

l’expérimentation Territoires zéro  
chômeur de longue durée avec les  
premiers concernés, sur le terrain.

 À la mairie de Prémery lors de la journée 
Portes ouvertes de l’entreprise à but 
d’emploi le 31 janvier 2019. ©VS, ATDQM

À SAVOIR
Le projet Territoires zéro chômeur 
de longue durée a été initié par 
ATD Quart Monde, rejoint par le 
Secours catholique, Emmaüs,  
Le Pacte civique et la Fédération 
des acteurs de la solidarité. Une 
loi d’expérimentation a été votée  
à l’unanimité en février 2016.
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7JE SOUTIENS ATD 
QUART MONDE 
DANS LA DURÉE
J’autorise l’établissement teneur de mon 
compte à prélever sur ce dernier le montant 
correspondant à mon soutien régulier à ATD.

Chaque mois, je choisis de donner ...................€
□ J’adhère à ATD Quart Monde
□ En cas d’imposition IFI, merci de cocher  
la case pour l’émission d’un reçu à mi-année.

Fait à ........................................  le…............................
Signature   

Envoyez ce mandat de prélèvement SEPA 
accompagné d’un RIB à ATD Quart Monde,  
12 rue Pasteur 95480 Pierrelaye, 01.34.30.46. 23
Sauf avis de votre part, le reçu fiscal vous sera 
envoyé annuellement en janvier pour tout don 
supérieur à 8 euros.

Bénéficiaire Fondation ATD Quart Monde 
63, rue Beaumarchais 93100 Montreuil. 
Identifiant créancier SEPA : FR19 ZZZ 427.147

En signant ce formulaire de mandat, vous autorisez la Fondation 
ATD à envoyer des instructions à votre banque pour débiter votre 
compte conformément aux instructions de la Fondation ATD. 
Vous bénéficiez du droit d’être remboursé par votre banque selon 
les conditions décrites dans la convention que vous avez passée 
avec elle. Toute demande de remboursement doit être présentée 
dans les 8 semaines suivant la date de débit de votre compte 
pour un prélèvement autorisé. Vos droits concernant le présent 
mandat sont expliqués dans un document disponible que vous 
pouvez obtenir auprès de votre banque.
Les informations recueillies sont enregistrées par ATD Quart 
Monde dans une base de données. Ni vendues, ni échangées, ni 
communiquées, elles sont réservées à son usage exclusif à des 
fins de gestion interne, de réponse à vos besoins et d’appel à votre 
générosité. Vous pouvez avoir accès aux informations vous 
concernant et demander leur rectification ou leur suppression en 
contactant le Secrétariat des Amis (12 Rue Pasteur - 95480 
Pierrelaye). Sans demande de suppression, elles sont conservées 
pendant la durée nécessaire à la réalisation des finalités précitées.

M., Mme ........................................................................
.................................................................................... 
Adresse ......................................................................
................................................................................... 
..................................................................................... 
E-mail ........................................................................
année de Naissance ..............................................

FAIRE VIVRE LE JOURNAL 
D’ATD QUART MONDE 
C’EST… S’ABONNER ! 
Le mensuel du Mouvement ATD Quart Monde 
en France donne la parole à ceux que l’on 
n’entend jamais. En vous abonnant, vous 
permettez à une personne de le recevoir 
gratuitement.

ABONNEMENTS 
ET LIVRES

 COMMANDEZ SUR  
WWW.EDITIONSQUARTMONDE.ORG
Je m’abonne : 
 au Journal d’ATD Quart Monde (10no/an).
10 € ou plus :  ........... €
 à la Revue Quart Monde (4no/an).
28 € ou plus :   ........... €

Je commande :  NBRE/TOTAL
 Et l’on chercha… 10 € ou 4 € ......../........€
 Les enfants acteurs de … 10 € ......../........€
  Éva... 2 €   . . . . . . . . / . . . . . . . . €
  Caroline… 2 € . . . . . . . . / . . . . . . . . €
 Ce que la misère nous... 32 € ......../........€
 Croiser les regards… 7 €......../........€
  Un emploi, c’est… 3 € . . . . . . . . / . . . . . . . . €
 Revue Quart Monde...8 € ......../........€

+ Frais de port : 
pour 1 exemplaire – 3,50 €. .......€
pour 2 exemplaires et plus – 6,50€,
ou ce que vous pouvez.  .........€
TOTAL DE LA COMMANDE ...............€

ENVOYEZ VOTRE CHEQUE à l’ordre de ATD 
QUART MONDE,12, rue Pasteur 95480 
Pierrelaye, accompagné du bulletin en bas.   

La chronique 
de Bella Lehmann-Berdugo

  Coup de cœur 

ROSIE DAVIS. Paddy 
Breathnach. Fiction. Irlande. 
2019. 1H26. VOST.
A Dublin, en plein hiver, quatre jeunes 

enfants et leurs parents, sont réfugiés 

dans leur voiture en attendant un nouveau 

logement. « On est enfermé dehors,  

on a perdu les clés », résume la mère Rosie. 

Pendant que son mari travaille dans un 

restaurant, elle passe ses journées au  

téléphone en quête d’hôtel pour dormir. 

Continuer l’école, se nourrir, se laver, faire 

ses besoins, tout est concret. Avec une 

réelle tension dramatique, tour à tour 

affleurent l’inquiétude, la honte, le décou-

ragement mais surtout la persévérance 

extraordinaire de ce couple uni qui protège 

la joie et la dignité d’être ensemble à 

tout prix. Rosie, une héroïne moderne 

lumineuse.  

LES DRAPEAUX 
DE PAPIER. Nathan 
Ambrosioni. Fiction. France. 
2019.1H43.
Vincent, 30 ans, sort de prison où il a 

purgé une peine de douze ans. Exclu de  

sa famille et de la société, il se réfugie chez 

sa sœur Charlie, 24 ans, qui se rêve artiste 

plutôt que caissière. Il lui faut trouver du 

travail, reprendre confiance en lui. Tous 

deux semblent livrés à eux-mêmes, mis à 

part, pour lui, l’écoute d’une psychologue. 

Le récit avance au rythme de deux êtres 

fraternels qui doivent s’apprivoiser, 

soutenu par des acteurs tout en nuances. 

Des silences et des dialogues très justes, 

une caméra proche des corps et une 

grande pudeur des sentiments.  

MELTEM. Basile Doganis. 
Fiction. France/Grèce. 2019. 
1H27. Elena, à la recherche de ses  
origines, et deux amis banlieusards sont  
en vacances sur l’île grecque de Lesbos. 
Ils croisent le destin d’un jeune syrien  
réfugié. Un regard sur les interrogations  
et les fragilités de la jeunesse plus que  
sur la question migratoire. 

Plus de films sur ATD-QUARTMONDE.FR

ÀVOIR À LIRE
On a aimé

LA VIE DEVANT NOUS 
– RÉCITS DE JEUNES 
PRIVÉ.E.S D’EMPLOI  
PATRICE BRIDE. 2019,  
ÉD. DE L’ATELIER, 94 P, 5 €
Neuf jeunes privé.e.s d'emploi 

se prêtent à l'exercice du portrait dans ce 
livre plein d’humanité. Ils racontent les 
hauts et les bas de leurs vies mais aussi leurs 
aspirations. Trouver un emploi n'est pas 
simple quand on est jeune.
Au travers de ces histoires singulières, c'est 
un portrait de la jeunesse d'aujourd'hui. 
À contre-courant de l'idée fausse que les 
jeunes ne veulent pas travailler, on découvre 
des jeunes qui essayent, cherchent, se 
questionnent sur le monde, changent de 
voie mais continuent toujours d’avancer.
À la première personne, chacun.e se confie 
sur son rapport à la privation d’emploi.  

Ce sont parfois des petites phrases 
blessantes qui marquent un parcours ou, 
a contrario, des rencontres qui donnent 
envie de s’engager et permettent de préciser 
le projet professionnel. David raconte : 
« Depuis que je suis au chômage, je trouve 
qu’il y a vraiment besoin de se mobiliser 
pour la dignité et les droits des salariés ».
Le rapport avec l’entourage n’est pas simple. 
Manon explique que, lors des réunions de 
famille, elle n’a « rien à raconter » et que 
c’est « pesant d’avoir à répondre toujours 
aux mêmes questions : combien d’offres 
aujourd’hui ? Combien de mails ? ». 
On a vraiment envie de rencontrer ces 
jeunes. Ils ont une force incroyable et 
une capacité extraordinaire à surmonter 
les épreuves qui jalonnent leurs vies.  
GEOFFREY RENIMEL 

CE QUE LA MISÈRE NOUS 
DONNE À REPENSER, AVEC 
JOSEPH WRESINSKI BRUNO 
TARDIEU ET JEAN TONGLET 
(DIR.), POSTFACE D’ISABELLE 

PERRIN, 2018, ÉD. HERMANN, 564 P., 32  €
Joseph Wresinski, fondateur d’ATD Quart 
Monde, a ouvert un champ d’action et de 
réflexion qui permet aux grandes disciplines 
de penser la misère avec ceux qui la vivent et 
d’élaborer une connaissance inclusive en 
vue d’agir contre la pauvreté. Dans cet 
ouvrage ‒ les actes du colloque de Cerisy de 
juin 2017 ‒, chercheurs, praticiens, militants 
en situation de grande pauvreté et artistes 
de cinq continents ouvrent des pistes 
pour faire évoluer nos conceptions, nos 
recherches et nos actions.

CROISER LES REGARDS.  
RÉCITS DU PROJET DE 
PROMOTION FAMILIALE, 
SOCIALE ET CULTURELLE 

À LILLE-FIVES (2008-2018) COLLECTIF, 
CO-ORDONNÉ PAR OLIVIER GERHARD, 
2018, ÉD. QUART MONDE, 92 P., 7 €
Militants Quart Monde, alliés, volontaires, 
professionnels… ont pris la plume pour nous 
livrer des éléments-clefs du projet de Lille-

Fives – travail de connaissance pour 
comprendre ce que veut dire « vivre en 
situation de grande pauvreté », actions pour 
soutenir une dynamique de changement. 
« Nous, les habitants qui avons participé au 
projet, témoignent deux militantes, Cathy et 
Coralie, nous avions parfois une mauvaise 
image de nous-mêmes. Aujourd’hui nous 
nous soutenons. Nous osons aller voir les 
enseignants, dire non quand nous ne 
sommes pas d’accord. Nous le faisons pour 
tous les enfants et pas seulement les nôtres. »

LA REVUE QUART MONDE, 
« BIDONVILLES, RETOUR 
D’EXPÉRIENCES » N° 249, 
MARS 2019, 8 €
En France, une politique de 

résorption des bidonvilles a été mise en 
œuvre dans les années 60 et 70. Barrios, 
chabolas et slums n’ont cessé de s’étendre 
dans les pays développés, émergents, et en 
développement. Une moitié au moins de 
l’humanité est concernée. Les politiques 
sont la plupart du temps inadaptées aux 
besoins. Notre capacité à vivre ensemble est 
en question, tout comme ce « droit d’habiter 
la terre » dont Joseph Wresinski disait que 
les plus pauvres en étaient interdits.  

ET AUSSI...  

LA PAROLE AUX DONATEURS
« Je viens d’écouter l’émission 
Interception de France Inter sur 
Territoires zéro chômeur de longue 
durée. (…) Si j’ai bien compris, ce 
n’est pas encore gagné mais, mais, 
mais... si l’on prend en compte tous 
les aspects de l’impact du chômage 
de masse sur l’humain et ses terri-
toires : ça vaut quand même le 
coup d’essayer sérieusement ! 
C’est grâce à la démarche d’ATD 

de permettre aux plus pauvres de 
se prendre en charge et de retrou-
ver leur dignité que ces expé-
riences sont possibles. C’est pour 
cette raison que je suis donateur 
et je pense ne pas m’être trompé.
J’avais envie de partager avec vous 
ce que, dans mon coin je pensais de 
tout ça. Très cordialement à vous, 
merci pour votre travail. »
  CHARLES GABRIEL
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l est 19 heures 30. Dans la salle au 
rez-de-chaussée, sur les petites 
tables rondes de l’accueil de jour 
mis à disposition par le Secours 
catholique, des gâteaux, une quiche, 

des jus de fruit... Avant chaque Université 
populaire Quart Monde, les participants 
partagent un repas. L’occasion d’échanger, 
de se donner des nouvelles.
Ce 29 janvier 2019, l’UP est particulière. Le 
sujet, la justice fiscale, est au cœur de la 
crise des « gilets jaunes ». Choisi avant le 
lancement du Grand débat national, il 
figure parmi les thèmes retenus dans la 
consultation qui s’achève le 15 mars. A ce 
titre, exceptionnellement, l’UP est ouverte 
au public : dix places sont proposées sur le 
site du Grand débat. 
Le témoin est Louis Blanc-Patin, un élève 
de l’ENA en stage à ATD Quart Monde. Il 
vient éclairer des points techniques, la 
fiscalité étant un sujet ardu. Parmi les invités, 
on compte Nadia Bellaoui, secrétaire générale 
de la Ligue de l’enseignement, l’une des 
cinq personnes garantes officielles du bon 
déroulement du grand débat. 

RONDS-POINTS
C’est le groupe de la Verrerie, un quartier 
de Reims, qui a proposé le sujet et préparé 
la séance. Composé de militants Quart 
Monde, des personnes ayant l’expérience 
de la pauvreté, il se montre très imaginatif. 
Pour ouvrir l’UP à 20 heures, il propose une 
scénette. Chacune – elles sont cinq femmes 
– enfile un gilet jaune. Jacqueline saisit un 
téléphone imaginaire et la conversation 
s’engage, comme sur un rond-point. Le 
sentiment d’injustice explose face à des 
« privilégiés ». « Même au RSA (revenu de 
solidarité active), on paie des taxes pour 

tout le monde », « Est-ce qu’il vont remettre 
l’ISF (impôt sur la fortune) ? », « D’accord 
pour la taxe d’habitation mais si elle sert 
pour mon quartier », « Les gens des minis-
tères, on les a augmentés », « La Coupe du 
monde, aller dans la lune ? Mieux vaut 
mettre l’argent pour la santé, le logement, 
l’éducation »... 
Florence et Thérèse, les deux animatrices, 
se tournent vers l’autre groupe de militants 
pour avoir des réactions. « J’étais au rond-
point avec les gilets jaunes, explique 
Colette, je leur ai dit que je suis d’accord 
avec eux mais on parle pas de nous, ceux 
qui ont du mal. On va encore rester invi-
sibles de ce côté-là ? »

VAISSELLE
Sur un tableau, Florence détaille mainte-
nant le budget de l’État. D’un côté, les 
grandes masses de recettes – TVA, taxes 
foncières et d’habitation, cotisations sociales, 
CSG (contribution sociale généralisée), impôt 
sur le revenu... En face, les dépenses – so-
ciales, éducation, administration publique, 
justice, environnement, défense... 
La quarantaine de participants doit plan-
cher sur cette question : « Vous êtes nommé 
au gouvernement : que feriez-vous pour 
rendre le budget plus juste ? ». Les groupes 
s’éparpillent. Ils ont 20 minutes avant de 
rendre leur copie.
« Ça a été chaud mais on y est arrivé... » : 
Florence rend compte des propositions de 
son groupe de militants. Vous vous atten-

diez à une explosion des dépenses ? Mais 
non ! Le groupe a commencé par chercher 
où trouver de l’argent. Il compte sur le réta-
blissement de l’ISF et sur la chasse aux 
fraudeurs fiscaux. Les élus de la Répu-
blique sont aussi visés avec leurs dépenses 
jugées somptuaires. « On a aussi parlé de la 
vaisselle de l’Elysée », ajoute Florence. 
Les militants dénoncent les taxes injustes 
comme la TVA payée par les riches comme 
par les pauvres. Ils proposent de la dimi-
nuer : « On augmente alors le pouvoir 
d’achat. Et grosso modo à l’arrivée, c’est la 
même chose qui rentre dans le budget de 
l’Etat ». Quant à la taxe carbone, suspendue 
par le président en pleine crise des « gilets 

jaunes », les militants se sont comptés au-
tour de la table : seuls deux ont une voiture. 
Pourquoi paieraient-ils alors qu’ils polluent 
moins que les autres et n’arrivent déjà pas à 
boucler les fins de mois ?
Coté dépenses, les idées fourmillent. En 
vrac : « Augmenter la protection sociale, 
des efforts du côté de la santé, un coup de 
pouce pour les retraites et pour les APL 
(aides au logement) », etc.

ROBOTS
Dans les autres groupes, on évoque aussi le 
retour de l’ISF et la hausse des prestations 
pour les plus fragiles. Chacun s’est creusé 
la tête pour trouver des recettes. Le groupe 
des alliés a, par exemple, imaginé « taxer 
les robots et les logiciels qui suppriment de 

l’emploi » et les entreprises qui délocalisent.
Du côté des invités, Pauline Boyer, de l’as-
sociation écologiste Alternatiba, propose 
d’augmenter la taxe carbone, de taxer aussi 
le kérosène et de compenser par une 
hausse du chèque énergie qui profiterait à 
50% des ménages. « Tout le monde pourrait 
ainsi repenser sa façon de vivre. » 
Plusieurs fois sollicité, Louis, le grand té-
moin, est écouté religieusement. Il confirme 
que « la TVA est un impôt injuste car tout le 
monde paie le même ». Il explique qu’il 
existe déjà un taux réduit à 5 % pour les 
produits de première nécessité et que 
même si l’Etat le baissait, « rien ne contraint 
les magasins de ne pas augmenter les prix 
derrière ». Il précise aussi qu’ une TVA à 0 % 
coûterait de l’argent ».  
Il est 22 heures passé, l’UP aurait pu durer 
encore. Invitée à conclure, Nadia Bellaoui 
est prudente : « Le gouvernement n’a pas la 
marge de manoeuvre pour tout changer. Il 
prend sa part, vous la vôtre. » On a rêvé 
un moment de changer les choses. Il faut 
attendre maintenant ce que décidera le 
président.   VÉRONIQUE SOULÉ 

Débat sur la justice fiscale 
à ATD Quart Monde 
Dans le cadre du Grand débat national, l’Université populaire Quart Monde  
de Reims a réfléchi et fait des propositions sur ce sujet au cœur de l’actualité. 

 Louis Blanc-Patin, grand témoin de 
l’Université populaire, et Nadia Bellaoui. 
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 Le groupe de la Verrerie qui a préparé 

l’Université populaire Quart Monde de 
Reims le 29 janvier 2019. ©Pascale 
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 Vous êtes nommé au 
gouvernement : que feriez-vous 

pour rendre le budget plus juste ? ”
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LE SAVIEZ-VOUS ? 
Quatre Universités populaires Quart 
Monde étaient inscrites dans le Grand 
débat national : le 29 janvier à Reims 
sur la justice fiscale et à Caen sur  
les « gilets jaunes », le 7 février à 
Rennes sur la transition écologique  
et le 16 février à Montreuil sur l’accom-
pagnement social et professionnel 
Plus sur ATD-QUARTMONDE.FR


